
Le bulletin du désarmement

Le Canada et I'OTAN

La lettre suivante, adressée au Rédac-
teur et rédigée par le secrétaire d'État aux
Affaires extérieures, a été publiée dans
le Globe and Mail, le 4 décembre 1986.

« Dans votre éditorial intitulé Risky
Violations (Dangereuses violations) du
1er décembre, vous avez fait erreur sur
le lien qui existe entre la sécurité et le
contrôle des armements.

En tant que membre de l'OTAN, le Canada
continuera d'assumer sa part du fardeau
de la défense collective. En permettant
les essais des missiles de croisière air-sol
(ALCM), le gouvernement contribue à la
crédibilité de la dissuasion nucléaire de
l'OTAN. En effet, tant qu'il y aura des
armes nucléaires, nous devrons recourir à
la dissuasion. Par ailleurs, ces essais de
missiles de croisière non armés au Canada

un nouvel accord de contrôle des arme-
ments. Dans l'intervalle, les essais de mis-
siles de croisière contribuent à l'unité de
l'Alliance et montrent aux Soviétiques que
leurs tentatives de semer la zizanie ne mar-
chent pas. C'est d'ailleurs l'une des raisons
pour lesquelles ils sont retournés à la table
des négociations à Genève et commencent
maintenant à négocier sérieusement. »

Voici un extrait de l'allocution de
l'honorable Perrin Beatty, ministre de
la Défense nationale, devant les
membres de l'Empire Club de
Toronto (Ontario) le 15 janvier 1987.

Kgarde ne 1975; il n'aurait pu contribuer au succès
aise et elles de la Conférence de Stockholm, être

invité à siéger à la réunion de Vienne
sur les suites du processus engagé à

issons ne Helsinki, participer aux négociations sur
on de la le contrôle des armes classiques en
iturels. Europe ou aux pourparlers alliés sur le
-niers est contrôle des armes nucléaires.

Est-ce que la dénucléarisation du terri-
)ire canadien protégerait mieux les

agression de ce dernier contre notre
voisin du Sud. Se récuser n'est pas pos-
sible. D'ailleurs, cette attitude ne cadre
pas avec nos fières traditions, nos
croyances et nos responsabilités en qua-
lité de pays démocratique et souverain.

Si l'on tient compte de notre situation
géographique, je vois mal comment un
Canada neutre serait plus en sécurité et
pourrait contribuer à améliorer la situa-
tion mondiale seulement en se donnant
en exemole. Même si nous nouvinns


